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EN ALBANIE
LE PROBLÈME ORIENTAL

De nouveau les Albanais qui, sous
Hamid, ont été la cause de tant de
convulsions dans la péninsule iîiv-

rique, font parler d'eux. Ils sont à
la vei le de reprendre contre les
Serbes les vieilles luttes d'antan

auxquelles les avait façonnés la po-
iitique de Stamboul et auxquelles
ne lès-portait que trop leur turbu-i
leuc - invétérée Du jour où il a?

été constitué ou, mieux, inventé, \
l'Etat albanais a été plutôt unins-J
trument de trouble, car il n'a cessé I
d'être en proie aux luîtes intestines,?
à la guerre civile. L'anarchie a été |
son apanage. I

Ce serait trop long d'énumérerj
les péripéties par lesquelles a passéj
l'Albanie: l'installationd'Ismaïl Ké-J
mal bey, qui s'était donné lui-même|
l'investiture, son désarroi et sa!
fuite lorsque les troupes de Djavidl
pacha entrèrent à Vallona ; les|
tribulations de la diplomatie euro~|
péenne à la recherche d'un princef
qui fut présentable; la lamentable?
aventure du capitaine prussien |
prince Guillaume de Wied, black-f
boulé par les Albanais irrespec-j
tueux des décisions de l'Europe etj
chassé par Essad pacha, le chef de!
la maison de Toptani, le frère de)
Gaui bey qui eut son heure de cé-l
lébr té dans les annales de Péraf
somme un des « tueurs du roi ». |
La guerre mondiale qui éclatai

peo de temps après l'expulsion duj
prince de Wied augmenta encore*
le brouHlamini albanais, le porta
même au paroxysme. Les clans de
la Haute Guegarie étaient à la solde
<1 >8-Autrichiens et des Almiands;
■dans l'Albanie centrale, Essad pa-i
cha luttait contre les Centraux avec!
l'aide des troupes françaises et des'
italiennes; dans ! Epire septentric-:
nale, des bandes armées et aidées j
par 1 s Autrichiens et les Bulgares;
se battaient contre les Grecs et lesl
Alliés. On était fondé à se daman-1
der où était l'Etat albanais, et f
quoique l'Entente eût reconnu Ы
gouvernement d'Essad pacha, s'iljj
y avait encore un Etat albanais. \

Quand s'ouvrit la Conférence de-
ja Paix, les Albanais ne furent pasjj
des derniers à présenter leurs re-f
Vôudications. Cela n'avait rien d'é-|
tonnant, personne en Europe n'é-j
tant aujourd'hui content de son lot. |
Mais ce qui avait le droit de sur-s

prendre, c'est que ces revendica-f
tions étaient présentées par trois)
.«délégations» rivales, ennemies,!
dont chacune prétendait représen-jj
ter, seule, la nation albanaise :]
celles d'Essad pacha, de Turkhan|
pacha et de HaJil pacha. Turkhan :

pacha, l'ancien ministre de Hamid,]
l'ancien Premier du prince de;
Wied, disait parler au nom du'
«comité national albanais» sié-j
géant à S amboul, lequel aurait été|
bien embarrassé de dire de qui Щ
/enait ses pouvoirs. Hahl pacha,!
a 'banais déraciné qui se donnait!
COl ume le mandataire d'un gouver-i
nem'ént provisoire constitué avec]
certb'n-s personnalités catholiques?
ou musulmanes, représentation lé- j
gale de l'Etat alnanais, ne pouvait?
même exciper des recommanda-1
tions qu'invoquait Turkhan.

JEn réalité,l'Albanie offrait l'image I
du "haos Le gouvernement d'Essad!
pacha, laisse à ses propres forces,*
était débordé et réduit à une im-I

puissance absolue. Quoi qu'on eût

pu dire de lai — d'autant que la

renommée de son frère Gani avait
fâcheusement et plutôt à tort ré-gi
sur son compt 1 — il méritait d'être
.soutenu par 1 Entente et pour les
services qu'il avait rendus aux AI-

jiiés et pour i'influ nce doit il jouis-
sait dans une grande partie de i'Al-
ibanie. C'est parce qu'il avait Гар-
îpui du peuple qu'i 1 avait chassé en

11914 le prince deW.ed ; qu'il avait
n'éprimé, ia même année, le mou-

vement insurrectionnel provoqué
par les Jeunes Turcs ; qu'il avait

protégé et contribué, pour une large
part, à assurer ia retraite héroïque
4 â'armêe serbe Essad avait re-

u
.

les offres réitérées des Jeu-

^
''uîïis, des Bulgares, des Aus-

tro-AlL Pour 9U
'

11 se tour-

M. Gounaris expose à Londres
le point de vue hellénique

nât contre les Alliés. Il était resté 1

fidèle.
A Rencontre de Turkhan et de j

Halil qui, atteints de mégalomanie, j
pour ne pas dire de boulimie poli- j Dès avant-hier soir, les dépêches nous

tique, réclamaient une Albanie dé- lavaient déjà annoncé l'arrivée à Londres,

mesurée, s'enflant au détriment de de M Gounaris. Une dépèche T.Il.R. dit

Ja Grèce et de la Yougo-Slavie, ^ ce sujet que le premier ministre hel-

Essa-i était partisan 1 une politique * j^ae ^ es j en t ra j n d'exposer ses vues

(l'entente avec les Hellènes et avec
|шх ernements alli4s a déJi eo deUx

les Serbes Cela a suffi pour qu on j Cmzoo deyalt
1 accusât d etre vendu a Athènes, a

Belgrade, comme on l'avait taxé j le revoir hier matin *

aussi d'être stipendié par Rome. Toutefois, il n'y a encore pas de nego-

On sait qu'il a è?é assassiné, à j dations en cours, et il n'y en aura pro-

Paris, par un étudiant albanais, bablement aucune, avant que M. Gou-

naris après avoir complété ses visites à

Paris et à Londres n'ait aussi visité Rome.

jLes alliés sontparfaitement
d'aeeord sur le fait que toutes
démarches qui seraient éven-

tuellement considérées comme

pouvant amener la paioc en

Orient doivent être prises par
euoc en complète union. A cette

d'Angora, qu'opprimer les catholi
ques — ce qui a provoqué la ré-

volte des Mirdites et leur appel à
la Conférence des ambassadeurs—

que chercher un conflit avec les
Hellènes, que provoquer une lutte
armée avec les Serbes

A. de La Jonquière. §§§

moyen radical de simplifier les

choses qui, d'ailleurs, n'avait rien

que de conforme aux coutumes et
aux mœurs des Skypétars.
Seulement, la disparition d'Essad

a plutôt compliqué la situation,
car, dans tous les gouvernements
éphémères qui se sont succédé à

Tirana, ne possédant qu'une auto-
lité des plus contestées et des plus ty>infUne considérationparfaite

est désira-

que dans

\ l'effort qui pourrait être fait
qui vient de démissionner n a su

, afin de restaurer l'équilibre en

qu intriguer avec les nationalistes j ovient, ges considérationspo-
lifi:, иes transitoires ne seront

pas permises pour empêeher
le règlement de la question.

Le Foreign Office déclare d'autre part
officiellement que MM. Gounaris et Bal-

tazzis, au cours des deux entrevues qu'ils
ont eues avec lord Guizon, ont fait un

exposé de la situation au point de vue

de leur pays.
Le gouvernement britannique a simple-

ment pris note des déclarations faites.

JLe « Temps » croit savoir que,
ultérieurement, la Grande

lîreiagne, la JFranee et l'Italie
vont se mettre d'aeeord, soit

\pour faire une déclaration

collective, soit pour agir d'ac-
eord avec lettre décisions ulté-
rieures.

L'impression à Athènes

Suivant une dépêche d'Athènes
à l'A. T. I. la nouvelle de l'arrivée
de M. Gounaris et de M. Baltazzis
dans ia capitale anglaise a été im
médiatement annoncée par toute la

presse locale souhaitant en môme

temps aux ministres président et

des affaires étrangères de Orèce
de réaliser facilement et confor-
mément aux intérêts nationaux le
but du voyage qu'ils ont entrepris.
Suivant une autre dépêche

de la même Agence, des пои-

velles de source privée mais

digne de toute confiance an-

noneeut que MM. Gounuris et
Malta&%is ont r ussi à créer à

l'aris une base commune sur

laquelle l'on puisse traiter en
vue du règlement de la guerre
entre la Turquie et la Grèce.

L'impression à Angora
Rome, 28. A.T.I.— Rien d'important

n'est signalé en Anatolie depuis le départ
de MM. Gounaris et Baltazzis à l'étrar.-

ger. Il paraît que les Turcs aussi sont

dans l'attente anxieuse des résultats des

démarches de paix que les deux hommes

d'Etat font auprès des gouvernements de

l'Entente.

La presse anglaise
Les journaux anglais attachent

une importance spéciale aux cou-

versations qui auront lieu à Lon-
dres. La bonne presse que le pro-
blême oriental a toujours eu en

Angleterre, est une preuve écla-
tante de l'intérêt que l'opinion pu-
blique anglaise porte à la Grèce.
M Lloyd George, ainsi que les au-
très ministres anglais ont observé
jusqu'ici un silence parfait concer-
nant leur opinion vis-à-vis de la

question anatolienne. Maintenant
que le problème silésien a été finale-
ment solutionryî, il est évident c'est
le tour de la question orientale et

'

les alliés sont tous d'accord que le;

LES MATINALES
..лжезятагавягааваг*унг2т,ляичHIHmwsrrfrng-

Il est dans la vie des rois, comme dans

la vie des autres fonclionnaires ou des

autres militaires, une heure délicieuse :

c'est l'heure de la retraite ; c'est l ins-

tant où le militaire quitte ses bottes pour \
mettre ses pantoufles ; c'est le moment \
où le roi laisse tomber la couronne

qui pèse, sur sa tète, où le fonctionnaire
cesse de peser sur son rond-de-cuir

La retraite, le repos, la fin de tous les

embêtements, la licence de vivre pour

soi-même remplaçant le souci de mourir

pour les autres...

C'est l'âge gui, pour les fonctionnaires
et pour les militaires, sonne l'heure de

la retraite. Pour les rois, c'est ce qu'on
appelle les circonstances politiques, il y
a parmi les rois de jeunes retraités, par
la faveur des d eux et par la grâce des

^uples.
Or un roi qui a été définitivement ba-

lancé est en vacances perpétuelles.Il peut
avoir l'illusion que ses sujets le regret-
lent ; et lorsqu'il apprend par les jour-
naux que tout va mal dans son pays,

cette nouvelle ne peut lui apporter
qu'un nouveau sujet de satisfaction 11

garde te prestige royal, si puissant dans
les pays démocratiques, sans avoir le

fardeau du pouvoir. Les rois, le droit

divin, on le privilège d'être appelés par
leur nom de baptême, comme les valets

de chambre et les garçons de café, mais
au prénom de Charles, de Louis et d'Au-

guste, ils ajoutent, comme font aussi les

papes, un numéro dont l'importance a'-

lesle l'ancienneté de leur lignée.
Il est des royaumes qui ont fait fail-

Не. Il n'est pas d exemgle qu'un ancien

roi ait jamais manqué d'argent ou de

crédit.

Il faut espérer pour Charles que, cette

fois encore, on se contentera de le Цап-
quer à la porte.

Ça ira tout à fail mal le jour où les

républicains hongrois appliqueront au

roi Charles le traitement qui fut appliqué
au roi Louis XVIpar les révolutionnaires
français à L 'occasion d'une semblable

équipée.
Vous penserez peut-être que, pour

Louis XVI c'était le contraire. Car sur

la roule de Varennes, le roi Louis XVI

cherchait à sortir de son royaume et

Après l'équipée carliste

Le régent Horthy M. Uethlen Le comte Andrassy M. Apponyi Dr Gratz

L'attitude énergique du régent l'amiral Horthy et de M. Bethlen, président du conseil, a fait échoué la tentative de l'ex-

roi Charles et a permis l'arrestation du couple ex-impérial. En même temps que Charles, ont été arrêtés ses principaux partisans
le comte Andrassy, M. Apponyi et le Dr Gratz.

Une dépèche de Rome relève la grande satisfaction qu'exprime toute la presse italienne de ce que l'ex-empereur Charles

de Habsbourg n'ait point atteint le but de son équipée. Le ministre des affa :
res étrangères d'Italie, marquis Délia Torretta, a

transmis des instrnetions télégraphiques aux légations d'Italie à Prague et Belgrade pour que l'accord italo-yougoslave auquel
la Tchéco-Siovaquie a également donné son adhésion, ait une prompte et effective application.

gsasBPszssm; «

avec la Turquie dans un esprit de
réalisme qui puisse permettre d'es-

compter la réalisation d'un accord.
La presse italienne

Rome, 28. A. T. I. — Les efforts de

MM. Gounaris et Baltazzis à Paris, en vue

de la solution de la question orientale,
sont favorablement commentés par la

presse italienne. M. Gounaris aurait fait

suivant les informations de la presse

suisse, informations, transmises au Cor-

riere délia Sera par son correspondant
de Genève, des concessions d'ordre politi-
que qui ont été appréciées par le gouver-

nement français et qui le seront, évidem-

ment, par les autres gouvernements de

l'Entente aussi, eu égard à la commu-

nauté de vue existant entre eux, quant
aux moyens nécessaires pour résoudre la

question orientale.
Revenant sur la question de l'accord

franco-turc les journaux italiens estiment

qu'en venu de cet accord, les kémalistes

pourront concentrer toute leur attention

en vue de liquider le confl t avec la Grèce.

L'on ne saurait pas le dire à l'heure

actuelle si le gouvernement d'Angora en-

visage une action diplomatique pour hâ-

ter le règlement du conflit avec la Grèce

ou bien ne pense-t-il qu'au renforcement

de la campagne afin de décider moyen-
nant la guerre du sort de ce problème.
Suivant les informations parvenues à

Rome de source digne de confiance, les
kémalistes ne procéderont pas à une in-

tense action militaire avant d'avoir des

renseignements piécis au sujet du résultat

du voyage de MM. Gounaris et Baltazzis.

Les conditions de paix
du gouvernement d'Angora

On lit dans le Patris ;
En dépit de l'atliiude apparemment

intransigeante du gouvernement d'An-

LE GALA!
de l'Œuvre des' Larmes cachées"

Comme il était à prévoir la fête donnée

hier soir à l'ambassade de France, au pro-

fit d- l'œuvre des «Larmes cachées» a

été une brillante manifestation de phi-
lanthropie et d'élégance, dans le cadre le

mieux fait pour rehausser l'éclat mondain

de cette réunion et la grâce ou le talent

de cènx et de celles qui ont, si joliment,
si admirablement, payé de leur personne
dans l'organisation comme dans la réali-

sation d'un magnifique programme.

11 était d'ailleurs simplement juste
qu'une œuvre philanthropique comme

celle des Larmes cachées, fondée par

Mgr Dolci au plus fort de ia guerre, à l'ef-

fet de soulager tant de misères qui se
cachaient, ne périt pas tout à fait au plus
fort de la paix, si l'on peut dire. Ces

misères-là, ou d'autres analogues, auss.

douloureuses, aussi cachées, persistent et
se multiplient, car pour la fatalité qui s'a-
charne sur les humains il n'y a ni armis-

tice, ni trêve II y a seulement les se-

cours de la philanthropie pour alléger les
souffrances.

Et c'est dans cette pensée qu'une as-

sistance nombreuse a tenu à répondre à

l'appel de l'œuvre de Mgr Dolci, que des

amateurs pleins de talent ont tenu à offrir

leur concours à l'effet de réaliser une re-

présentation mondaine,artistique etsonip
tueuse, digne aussi bien du comité de pa-

tronage que de la maison de France dont

les salons sont toujours larges ouverts à

toutes les manifestations qui se réclament
d'un nobie idéal.

Le général et Mme Pelle accueillaient

EN ARABIE

non pas à y rentrer.

Non... Au fond, c'était la même cho- temps en est arrivé. Le Daily Tele-
se

'

graph se plaît à croire que les deux j
Le meilleur moyen d'empêcher un roi hommes d Etat grecs abotderont à

de rentrer, c'est de commencer par l'etn- }
Londres tous les points litigieux

pêcher de sortir, • payant trait à la SQlution ffu çonfiit

Le Daily Telegraph apprend que le

colonel Lawrence, l'ex-conseiller po itique
de l'émir Fayçal, aura une importante en-
trevue avec l'émir Husséin, roi du Ilédjaz.
Celui-ci se propose de grouper sous sa

présidence les divers Etats arabes avoi-
sinant le Hédjaz en vue de former un

grand Etat arabe.
mz: . -JLLJ 1

Prière à nos correspondants de
n'écrire que sur ил seul côté de la

mille.

tance on remarquait toutes les personna-
l.tés du monde diplomatique, les notabili-

tés de la colonie française et de la société

les invités avec cette bonne grâce sou-

90ra > « profondément modifié Me e( empressée qui donQe tant de
les conditions premières qu'il posait ancharme

-

à lear hospitalité. Dans l'assis-
sujet de Smyrne et de la Thraces En ce

qui concerne la Thrace il accepte déjà
le statut résultant du traité de Sèvres.
Pour l'Ionie il demande que ce ter-

riloire soit évacué par les Hellènes et

re nis aux trois puissances alliées qui
l'administreront pendant une période de

cinq années, après quoi lin plébiscite
fixera le statut définitif.
Une dépêche deM.Ranghabé

Athènes, 29 octobre
M Ranghabé, ministre de Grèce à Lon-

dres, a télégraphié au ministère des af-
faires étrangères d'Athènes pour relever
la nécessité de maintenir le front micra-
sialique qui garantit une solution heu-

reuse de la question anatolienne. Ce

télégramme qui interprète l'opinion de

cercles politiques très sérieux a produit
une impression excellente.

de Péra. Nous regrettons de ne pouvoir,
à cette heure, citer des noms, bien que
nous eussions plaisir à donner on aperçu
plus vivant de cette soirée qui laissera on

profond souvenir chez tous ceux qui y ont
paru.

Ce gala mondain se doubla d'un régal
artistique. Nous eûmes la bonne fortune
d'apprécier M. Bonifacio Giacinto, un

chanteur napolitain dont les chants ou

vrirent la soirée de mélodieuse façon* et
M. Saprigni Antonio qui un peu plus tard,
dans le même genre, remporta le même
succès. M. S. Barjanski, au violoncelle
fut ce qu'il est toujours un grand artiste.
Mlle Billault, de l'Opéra-Comique, a

chanté en cantatrice consommée, et d'une
voix pure, bien des fois déjà célé-

brée, aux applaudissements chaleureux
de tous. Mme Pionkowska a fait mer*

veille au piano. Son jeu où la science s'al*
lie au sentiment a été pour tous un en*

chantement. Mme Ilon^gger et M. Picard
dans une scène,de Démocrite,enlevée avec
brio ont prouvé une fois de plus que des
amateurs de cette qualité en remontre*
raient à bien des professionnels qui font
pourtant l'orgueil de certains théâtres.
Quelle sûreté de diction, quelle méthode,
quelle aisance ! Dans une charmante со*

médie de Max Maurey Depuis six mois
Mme Honi gger et M. Picard réparurent
pour la plus grande joie de l'assistance
aux côtés de la comtesse Ostrorog et dtt
capitaine Marcq qui se révélèrent corné-
dienne et comédien d'excellente école.
Nous les associons avec plaisir dans le
même hommage et dans la même grati*
tude pour les moments agréables—trop
cours au gré de tous—qu'ils ont bien
voulu nous octroyer. L'œuvre dés Lar-
mes cachées se doit de ne pas oublier
tous ces noms, tous ces beaux dévoue-
ments, comme aucun de nous n'oubliera
la belle fête à l'occasion de laquelle ils
s'associèrent et triomphèrent sous le pa-
tronage du haut-commissaire de la Répu
blique et de Mme Pellé.

Mm

La Petite Entente
et la Hongrie
Rome, 29 oct.

La presse italienne estime que
le danger d'une intervention mili-

taire de la Petite Entente en Hon-

grie n'est pas définitivement écar-
té tant que la déchéance de Гех-
roi Charles n'aura pas été solen-
nellement déclarée.

(Bosphore)

Paris, 29 oct.
Une dépêche de Budapest dit que

le cabinet Bethlen se trouve en

butte à de sérieuses difficultés
créées par les partisans du pré-
tendant. (Bosphore)

Le cabinet Wirtb
Rome, 29 oct.

On télégraphie de Berlin à l'a-

gence Stefani que le chancelier
Wirth ne peut consolider Sa situa-

Ron, les populistes et les natîo-

unenaiistes menant contre lui
campagne des plus violentes.

(Bosphore)
La question grecque

Rome, 29 oct.
Le « Corriere délia Sera » dit

que MM. Gounaris et Baltazzis n'ont,
selon toute apparence, ancun man-
dat spécial, attendu que si un ré-
sultat concret quelconque avait été
obtenu à Paris, on n'aurait pu le
tenir secret.
Ce journal croit que les milieux

politiques français ont été très ré-
servés et ont fait ressortir com-
bien il est difficile de traiter avec
le gouvernement au pouvoir, tant
que le roi Constantin se trouvera
sur le trône.

(Bosphore)
Les accords de Wiesbaden

Paris, 29 octobre
La commission des réparations

s'est occupée à nouveau des aç«
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cordsde Wiesbaden. Elle ne pren-

dra aucune décision avant d'avoir

connu l'avis des gouvernements ah
liés auxquels ellea déjà transmis le

dossier de cette affaire en décla-

rant qu'elle n'était pas compétente,
attendu qu'il s'agissait en l'espèce
de «dérogations» au traité de paix.
On a l'impression que l'Allemagne
sera Sommée d'augmenter ses près-

tations en marchandises et en na-

ture.
(Bosphore)

M. Lloyd George
Londres, 29 0Ct.

On affirme de source officielle

que M. Lloyd George, qu'elles que
soient les difficultés intérieures,

quittera absolument l'Angleterre
pour se rendre à la conférence de

Washington.
(Bosphore)

Les secours américains
à la Russie

Londres, 29 oct.

On télégraphie d'Helsmgfors que

d'importanls envois de secours pour
les affamés de Russie sont arrivés
des Etats-Unis.

(Bosphore)

Le vote de confiance
au Sénat

Paris, 28. T. H. R. — Par trois cent

une voix contre neuf le Sénat accorda le

vote de confiance au cabinet Briand.

En Roumanie

ECHOS
ET NOUVELLES
AMBASSADES

ET LEGATIONS
Le colonel Bobicki, attaché militaire de

Bucarest, 26. T.1LR. — Le prince nou- m a délégation polonaise auprès de la Porte,
veau-né dans la famille royale ne re-

cevra pas au baptême le nom de grand
prince.

— Dans les derniers jours un incendie

de forêt vient d'éclater à Vrancea.

— Au commencement du mois prochain
sera ouvert le procès de3 ouvriers arrêtés

à l'occasion et depuis la grève générale
échouée. Il y a plus de quatre cents in-

culpés.
L'amiral Beatty à New-York

New-York, 28. T. H. R. — Au banquet
offert en son honneur à New York, l'ami-

ral Beatty parla de la bonne entente exis-

tant entre les peuples de langue anglaise.
Il écarta tontes les possibilités de - mé-

sentante entre les deux gouvernements à

la conférence de Washington. Les diver-

gences de vue survenant dans les affaires

internationales sont appelées « incident »

et, ceux qui aiment le scandale peuvent
certainement en profiter. Mais si nous

nous connaissons assez bien entre nous

les fauteurs de trouble peuvent se dé-

battre en vain.

a donné un dîner en l'honneur du haut
commandement ottoman.Parmi les invités:
Zm pacha, ministre de la guerre ; le gé-
néral Zekki pacha, chef d'étai-major gé-
néral ; l'amiral Ibrahim pacha, aide de

camp du Sultan ; le damad Ismaïl Hakki,
les aides de camp Mehmed Ali bey et Ali

Nouri bey, ainsi que Kémal pacha, com-

mandant de la gendarmerie. Du côté po-
lonais ; M. le ministre de Pologne L. Ba-

ranowski, le premier secrétaire de la dé-

légation S. T. Gasztowtt et l'adjoint de
l'attaché militaire lieutenant Gtiodor.

Le colonel Bobicki porta un toast en

l'honneur de l'armée turque et de son com-

mandement en rappelant les souvenirs
qui l'unissent à l'armée polonaise au

tems des luttes des insurgés polonais pour
l'indépendance de leur patrie. Zia pacha,
en remerciant, a exprimé également ses

souhaits pour la prospérité de la Pologne

COMMUNAUTÉ CATHOLIQUE

LA POLITIQUE DE L'ARMÉNIE
m. Simon Vratzian, ex-premier ministre fité seule les commande. Tant que cette

de la République d'Erivan et président du réalité n'est pas modifiée conformément

Comité de secours pour l'Arménie, a con- aux conditions objectives et aux aspira-

tinué comme suit ses déclarations dont ; tions du peuple, nous avons notre raison

nous avons publié, hier, la première partie: d'être.

« Pour nous autres tashnakistes, l'es-

sence de notre politique réside dans la

libération de l'Arménie, son affranchisse-

ment intégral. Que la liberté soit accordée

à l'Arménie par les tashnakistes ou par

les bolcheviks, peu importe. Nous sommes

disposés à soutenir n'importe quelles for-

ces pourvu qu'elles agissent dans ce but.

Que les bolcheviks réalisent les aspira-
tions du peuple arménien et nous ces-

serons notre lutte ouverte contre eux.

Mais sont-ils capables de les réaliser ?

Eux-mêmes aspirent-ils à cette réalisa-

tion ?
« Nous vouions, nous, tashnakistes,

que la souveraineté de l'Arménie émane

du peuple et que les directives de sa po-

litique ne soient pas indiquées par le

gouvernement de Moscou, que l'Arménie

soit gouvernée et administrée par ses pro-

« Actuellement, la nécessité la plus im-

périeuse pour le peuple arménien est de

travailler à sa sécurité et à sa restaura-

tion économique. Si les bolcheviks tra-

vaillent dans ce sens, nous engagerons
nos partisans à coopérer avec eux. Nous

pensions ainsi au mois de décembre 1920.

Mais nous avions été trompés cruellement
et nous fûmes obligés de recourir le 13

février à nos propres forcss pour affran-

chir le pays des bolcheviks. Nous pensons

aujourd'hui de la même façon. Ii ne dé-

pend que de ces derniers de créer une

nouvelle situation franche pour que nous

cessions toute opposition. Nous sommes

convaincus que le régime soviétique ne

peut durer en Arménie qu'autant qu'il y

aura dans ce pays des forces russes.

« La question d'affranchir lô pays du

joug bolchiviste n'est pas seulement une

près fonctionnaires et non par des com- j question intérieure arménienne, mais une

missaires russes, qu'elle ait sa propre question du Caucase, voir môme une ques-

armée ; sans troupes russes, que le peu-

pie arménien et non les «tchinovniks» soit

le maître absolu de ses destinées.

tion générale russe.

« Nous sommes convaincus que la fin

du bolchevisme est proche. Il faut être
!

aveugle pour ne pas comprendre ie sens

« Notre existence et notre activité ne j des événements qui se déroulent en

sont plus le fait de notre volonté. La réa- Russie.»

La guerre
en Anatolie

Communiqué nationaliste
26 octobre

6eç$eur du Kodja-lli : Rencontres entre

détachements de reconnaissance.

Secteur dp jBozdagh : Feu d'infanterie

et de mitrailleuses.

д l'est de la station de Deuyer, nos ca-

vaiiers ont attaqué un détachement de

cavalerie ennemi et lui a fait des prison •

niers. Un autre détachaient ennemi atta-

qué dans la même région a été dispersé.
Des bêtes et du matériel ont été saisis.

Secteur d'Afion-Karahissar : Ce matin,

Kui- différents points d 'Afion-Karahissar,

des injcpndies allumés par l'ennemi ont

.été observés et des explosions ont été

entendues,
Secteur d'Ouchak : Rencontres entre

détachements de reconnaissance.

Dans ce secteur, l'ennemi renforce ses

travaux de défense.

îgroupe de Kodja-lli
On 3tten4 beaucoup de l'action of-

fensive de notre groupe du Kodja-lli qui,
selon toute probabilité, commencera à la

fin de cette semaine.

D'après поз informations particulières,
nos troupes de Kodja-lli ont été dernière-

ment renforcées, et l'on a procédé à une

nouvelle organisation militaire dans ce

secteur.

Les positions grecques
Le Djagadamard apprend de Rome que

la Gîèce a envoyé de nouvelles forces en

Anatolie pour assurer le maintien des po-

sitions actuelles.

L'accord franco-turc
Une dépêche de T. H. R. de Paris an-

nonce que le gouvernement turc d'Angora
a confirmé officiellement que l'accord a

été signé le 20 octobre à Angora par M.

Franklin-Bouillon et Youssouf Kémal bey,
commissaire des affaires étrangères.

Le président de la République a reçu
vendredi matin M. Frank in-Boui!lon qui
l'a mis au courant des résultats de sa

mission auprès du gouvernement d An-

gora et du traité qui en a été la conclu-
sion.

EN BULGARIE
La situation en Bulgarie s'aggrava à la

suite de l'assassinat de M. Dimiirieff, ie

ministre de la guerre. Selon le Ttvhidi-
Efkiar, r la conflagration en Bulgarie
était à tout moment prête à éclater par
suite de sa défaite et en dépit des me-

sures apparemment prises. Le dernier in-

cident démontre que la conflagration a

éclaté. Voyon-, dit le journai turc, quels
événements vont encore se dérouler dans
ce pays de révolutionnaires et de comi-
tsdjis ? »

Nos abonnés, dont L'abonnemen

expire, sont priés de vouloir bien

le renouveler à temps afin d'éviter

toute interruption dans ienvoi du

journal.

La Conférence du Pacifique
Départ de M. Briand

pour Washington
Paris, 28. T.H.R. — La président du

conseil s'embarquera demain à bord du

paquebot «Lafayette, » se rendant à la

conférence' de Washington. La déléga-
tion française est composée comme suit :

M. Briand, président du conseil, ministre
des affaires étrangères ; M. Viviani, an-

cien président du conseil des ministres :

M. Sarraut, ministre des colonies ; M.

Jusserand, ambassadeur de France à

Washington ; M. Bertheîot, secrétaire "gé-
nérdi des affaires étrangères ; M. Кат-
merer, sous-directeur des affaires d'Asie ;
M. Fromageot, jurisconsulte ; M. Carte-
ren, chef-adjoint du cabinet de Briand ;
M. Massigli, secrétaire de la conférence
des ambassadeurs ; M. Kamerlink, inter-

prête du conseil suprême.
Pour les finances, MM. Casenave et

Gheysson : pour la guerre, le général
Buat. ; pour la marine, le vice-amiral De
Bon : pour les colonies M. Duchêne, di-
recteur des affaires politiques au minis-
tôre des colonies ; M. Garnier, directeur
de l'agence économique de l'Indochine,etc.

A l'occasion du septième centenaire de
la mort (1221-1921) de St-Dommique,
fondateur de l'Ordre des Frères Prêcheurs,
de beiles fêtes ont lieu actuellement à

l'église St-Pierre, â Galata, desservie,
comme on sait, par les Pères dominicains.
Ce matin, à 10 h., messe pontificalecélé-
brée par Mgr Dolci, déiégoè apostolique,
avec, à 1 Evangile, panégyrique du saint,
par Mgr Gabriel Moriondo, vicaire npos-
toliqae du Caucase, dominicain.
Jeudi dernier, dans la grande salle des

fêtes du Godège St-Benoît, le R. P. Re-
ginald Giuhani a fait une conférence sur St-
Dominique, avec projections lumineuses.

COMMUNAUTÉ £RECgUÉ
Le parti libéral de Constantinople a tenu

avant-hier une réunion, à son siège à

Péra, pour délibérer sur certaines modi-
fications à apporter aux statuts et pour
procéder au renouvellement du bureau.
Ces modifications qui out trait aux ten-
dances et au but de ce parti ont été ap-
prouvées à l'unanimité. Le parti libéral
devient le parti libéral démocratique,
ayant pour objet de répandre, par tous
les moyens légaux, les principes démo-
cratiqaes et de les faire triompher auprès
de l'hellénisme du monde entier, par l'ap-
plication du système de décentralisation
dans l'administration des affaires natio-
nales aussi bien que communales.

Le conseil d'administration a été formé
comme suit : ie colonel Condylis, MM. G.
Gonstantinidis, P. Bekès, G. Matalas, A.
Caloîéos, directeur du Proïa, N. Gavallis,
Santorinéos, S. Manassos, P. Argyropoulo,
J. Stefopoulos, G. Tsakonof et D. Damaeki-
nos.

COMMUNAUTÉ ARMENIENNE

L'Assemblée nationale s'est réunie yen-
dredi sous la présidence de Mgr Zaven et

du professeur Der Hagopian.
Lecture a été donnée d'une motion du

conseil laïque tendant à la constitution
d'une commission parlementaire pour l'e-
xamen de certaines questions importantes
concernant les rapports du patriarcat
avec l'Assemblée et L s divers cercles of-
ficieis.

Le Dr Parséghian a insisté sur la né-
cessité de mettre la question à l'ordre du

jour.
L'Assemblée a voté à l'unanimité cette

proposition. Elle a ensuite ratifié la liste
des membres de la comm ssion en ques-
tion, constituée comme suit : Mgr Asla-
nian, le Dr Tavitian, le professeur Kha-

tchadourian, MM. V. Tekéyan et A Ha-

ladjian.

La Presse

Nous apprenons avec plaisir la réappa-
ri 1 ion du journal L'Aurore Ce journal,
sous une nouvelle direction et rédaction,
paraîtra tous les lundis matin, provisoi-
rement, comme organe po étique et litté-
raire ayant toutes les dernières informa-
tions et dépêches du jour.

Le Chïrkétï -Haïriô
Bsbarzade Hikmet bey, le nouveau di-

recteur général du Ghiikôti-Haïrié, a dé-
ciaré à un rédacteur du Teohidi Efkiar
que le conseil administratif de la Compa-
gnie avait destitué l'ancien directeur Ali

bey pour cause d'abus. I/enquête qui a
été ouverte à ce sujet n'est pas encore

close. La situation budgétaire de la Com-
pagnie est en ce moment relativement
plus favorable, en raison de ia baisse
sensible du prix du charbon. Nous espé-
rons, a-t-il dit, pouvoir payer cette année-
ci un dividende aux actionnaires.

PRESSE TORQUE
M. Gounaris à Londros

S'oceupant du départ du prési-
dent du conseil hellène pour Lon-

dres, le Vakit s'exprime ainsi :

Quelles qu'aient été les raisons ayant
décidé M. Gounaris à se rendre à Paris ;

sur quelque sujet qu'il se soit entretenu

avec M. Briand, une chose est évidente :

c'est que le Premier hellène n'a pas quitté
Paris, le cœur satisfait. Il se peut même

qu'il se soit fortement repenti d'avoir fait

ce voyage. Néanmoins, il ne pouvait pas
le laisser à mi-chemin. Voilà pourquoi,
bon gré mal gré, M. Gounaris s'est rendu

à Londres.
On ne sait pas encore quel accueil le

Premier hellène recevra de la part des

cercles officiels anglais. Toutefois, une

partie de l'opinion publique anglaise
déjà manifesté de manière de voir.

La limitation des armements
Vlkdam s'exprime ainsi au sujet

de la conférence de Washington :

La principale lacune de la Société des

uations, qui a son siège à Genève, con-

siste en ce que toutes les nations ne sont

pas représentées dans son sein. Ainsi, les

Etats-Unis n'ont pas voulu y entrer et

certaines nations n'y ont pas été admises.

Cela fait que la Société ne possède pas

l'autorité nécessaire pour remplir un rôle

d'arbitre dansles différends pouvant diviser
les divers pays.Si, à Washington, on réus-

sit à jeter les bases d'une Société des

nations dans laquelle tous les peuples
seraient représentés, alors la fièvre des

armements tombera d'elle-même, et en

fait d'armement г, chaque nation se limi-

tera à ceux exigés pour le maintien dej
l'ordre à l'intérieur.

Ucie Turquie
sans Constantinople

en Arménie et voulaient faire accroire

qu'il n'avait pour but que de rétrocéder

â la mère-patrie les provinces qui lui

avaient été ravies par l'ennemi. En effet

la conférence a fixé les limites de l'Ar-

ménie mais en ayant soin délaisser Kars,
Ardahan et Sourmalou (Tgdir) aux Turcs.

Il faut être vraiment naïf pour croire

qu'Oltiet Sarikamich cédés en échange
aux Arméniens pourraient être conservés

dans ces conditions.

EN ARMENIE
M. Brown, membre influent du comité

de secours américain, a été désigné com-

me chef de l'organisation du scoutisme

en Arménie. Grâce à l'activité au-dessus

de tout éloge que M. Brown n8 cesse de

déployer, les aptitudes physiques et то-

raies des scouts de l'Arménie sont excel-

lentes. 13 détachements d'éclaireurs exis-

tent déjà dans les orphelinats d'Erivan.

Le gouvernement soviétique n'entend

pas encourager le scoutisme qu'il consi-
dère comme une institution de la bour-

geoisie.

Le Sabah apprend que Kiazim Kara

Békir a envoyé en Arménie 13 wagons de

vivres et de bétail à l'occasion de la si-

gnature du traité de Kars.

LA SCENM Eï "L'ECRAN

L'Opéra italien
Aujourd'hui dimanche deux spectacles

oxtraordinaires le premier en matinée à

2 2 1(2 h avec Rigoletto et en soirée
à 9 1[2 h La Traviata.

Exceptionnellement Mile Tabassi, le

ténor De Neri et le baryton Bainban prê-
teront leurs concours aux 2 représenta-
tions.
Demain lundi dernière représentation

soirée d'honneur du ténor De-Neri on

jouera Carmen l'opéra populaire de Biz't.

MIRVAL et LYON
à Péra

Les célèbres artistes parisiens accom-

pagnés de leur troupe de comédie fran-

çaise seront dans le courant de la semaine

prochaine à Constantmop'e Les réprésen-
tations commenceront au Nouveau Théâtre

mercredi, 2 novembre, dans l'ordre sui-

vant :

Mercredi soir Maman Colibri (du chef-
d'œjvre de Bataille du repertoire de la

Comédie Française
Jeudi soir 3 пэу . pour les débuts de la

troupe comique Le Bois Sacré fa char-
mante comédie de Fiers et Gaillavet.

Vendredi, 4 novembre, Le Caducée la

p
;èce troublante et patéthique du baron

de Rotschild.
La location pour toutes ces représen-

tations est ouverte au Nouveau Théâtre.

CHRONIQUE SPORTIVE

CHAMPIONNAT DE BOXE
DE TURQUIE

Е1ЕСШ
Dans 8 jours se disputera la revanche

du match Mazîoum-Kémal pour le cham-

pionnat de Turquie. On sait qu'il y a quel-

ques mois un premier combat avait déjà

opposé ces deux boxeurs et que Maz'.oum

avait eu le meilleur. Mais Kémal Beïoff

ayant demandé sa revanche; le nouveau

champion s'est empressé de la lui accor-

der ; elle se disputera dimanche prochain
Dans le Pegam-Sabah, Ali Kémal 1 au Théâtre Ghantecler.

bey s'exprime ainsi au sujet d'uni Depuis leur première rencontre quia ел

empire ottoman qui n'aurait pas; lien â la limite des poids légers les deux

pour capitale Constantinople : I boxeurs ont augmenté sensiblement de

Parmi ceux qui, depuis 18 années et| poids et il fort possible qu'ils ne «fassent»

demie, ont attiré sur ce pays toutes les | plus tous deux les poids légers. Le règle-

calamités, peuvent se trouver de nom-fment de leur prochain match prévoit le

breuses personnes pensant qu'un empire ] cas et lui donne une solution très juste,
ottoman ou un Etat turc sans Cons-| Voici l'article 4 de ce règlement:

tantinople peut exister. Mais parmi les. Art. 4.— Le match se disputera à la

Turcs doués d'un jugement sain on n'en.?limite des poids légers, soit 61 kgs. 237,

rencontrera pas une seule. | la pesée officielle devant avoir lieu le

Ce qui nous incite à revenir encore une! jour du combat,
fois sur ces vérités si amères, ce sont les| 0 ) gi tous les deux boxeurs font lali-

procédés cruels dont — selon nos rensei-f rajte (jes poids légers, le vainqueur acqué-
gnements authentiques — on use envers rera le championnat définitif de la sus- )
:es membres de l'opposition. dite catégorie.

PRESSE GRECQUE h b) l°us !®s deux boxeurs dépassent

A propos du voyage

'

\ la limlte des e°id!\ ils se,fZT«l
de M. Gounaris -

r°nt ie utre des p0lds mi ' moYens (66k678)

Commentant les informations et le titre des poids, légers.restera vacant,

parvenues ces jours derniers au c) Si Mazloum fait la limite des poids

sujet de la réception qui a été faite 1 gers et Kémal la dépasse et dans le cas

à M. Gounaris à Paris, le Proïa 0ù l'issue du combat serait favorable à

constate que les dispositions et les f Mazloum, ce dernier gardera son titie des

intentions de la France à 1 égard du -

poids légers et s'adjugera également le

régime cénstantiniste n'ont point (ltredes ^ ro i-moyei». D»ns le cas

varié. Le Proïa écrit . | 0ц du combat serait favorable à

«A M. Gounaris,rentrant de son voyage j^nal, ce dernier acquérera le titre des

nous ne demanderons pas ni le traite de •

p0ids mi-moyens et Maz'oam gardera son

Neuilly, ni le traité de Sèvres, ni un j titre des polds légers. j

triomphe hellénique; Nous lui deman-jj ^ Dans ie cas où Mazloum dépasserait!
derons s'il a réussi à se rendre compte j [â цтре des poids légers et Kémal la fai- j
des malheurs qu'il a créés et de ceux que/ sant et en cas de victoire de Kemal, Maz-i
nous réserve encore le maintien du ré- :

loam perdrait tout titre et Kémal sera pro-

gime inauguré en novembre 1920. Nous J clamé champion des deux catégories. En
lui demanderons s'il a compris la signi-' cas de défaite de Kémal, ce dernier s'ap-
fication de la réception qu'on lui a faite, propriera du titre des poids légers et

Mazloum recevra le titre des poids mi-

РЕВ A,
en face des Appts du Luxembourg.

PROCHAINEMENT
ouverture avec

PINA MENICHELLI
dans sa dernière création :

L'ERYNNIEVAINCUE

de recommander l'abdication du roi et de

donner sa propre démission, (l'est

seule route de salut qui nous reste. »

PRESSE ARMENIENNE
Les « bien fait s »

de la conférence de Kars

quelques lignes

5

moyens. Les deux boxeurs devront aiors

l mettre leur titre en compétition.

| Gomme on le sait dans n'importe
! lequel des deux cas ; c'est-à-dire, match
* de poids légers ou de mi-moyens, le nou- I
?

veau combat garde son importance et

met effectivement en présence deux pré-
titre.

Le Djagadamard examinant les
travaux de ia conférence de Kars
ne s'étonne pas du résultat de tendants au niti!ne

celle-ci, vu la collaboration intime La valeur des d ?ux champions et leurs

des gouvernements de Moscou et chances réciproques de vie'oire feront l ob-;

*ЖЁВ4тшшявтжшшяшшвг
Depuis lundi dernier, à la de-

mande générale,
le Ciné Majesiic
au Tekké, projette

Les Mystères de New-York
un des с nés-romans les plus sensa-

tionnels,avec l'étoilpPEARLWHITE
Succès colossal dans tout l'univérs.
Les personnes qui ne sont pas par-
venues à voir les 1er épisodes et

qui de la sorte n'ont pas pu suivre
ce beau film peuvent se rendre
cetfe semaine au Ciné Majestic
pour y admirer les 3 premier* épi-
sodés. Chaque lundi, 3 épisodes.

PRINTANIA Musie Hall
Ce soir nouveau programme.

A minuit «Grand Bal Infernal. Costumé»
Le premier Bal de la saison
ORCHESTRE JAZZ-BAND

Bataille de Fleurs avec le
Bouie-en-Train

Oh!!.. Delmeîy Oh!!..
Entrée Libre

Dimanche 30 octobre, à 6 h.
Grande Matinée pour familles

P.50 Eniréa Générale P.50

Au Ciné fctciie
Demain, lundi,

5e et 6e épisodes des

DEUX GAMINES
intitulé.-Le / gs s us l'orage et l'Ac-
calmie L'orchestre du Mo Golden-

betg exécutera l'Ouverture Roman-
tique de Kebr Bela.
Vu l'affluence du public au Ciné

r toile, la direction a dû ajou er une

3me matinée qui aura lieu désor-
mais tous les jours à 7 h.

A partir de ce mardi 1er nov.

— vu l'introduction de l'horaire
d'hiver — les séances à l'Etoile au-

ront lieu les jours ordinaires à 3 h.

5 h. 7 et 9 h 3.-4, et les dimanches
et fêtes à 2 h. 3 3[4, 5 1.5, 7 et

9 h. 3x4.
N В — On commencera exacte-

ment à l'heure fixée.

d'Angora.
! jet d'une de nos prochaines

Ди Ciné Luxembourg
A partir de demain, lunli avant-

(.chroniques. | Ц dernière semaine des

Notre confrère estime que la Annonçons dès aujourd'hui pour ceux qui f Mystères de New-York

conférence a consacré ainsi le traité peuvent garder encore un mauvais souve- s ; 3 épisodes : Les Deux Haine, Les

• < » j -- ! ** Roses rouges, A la merci d s con-

irebandiers.

— La princesse Fazilé Izzet hanem se

trouvant à Psris a fait don de 20,000
livres turques en faveur de l'armée kéma-
liste.

— Mahmoud Moukhtar pacha, ex-am-
bassadeur de Turquie à Beriin, est arrivé
à Constantinople. venant de Suisse.

— Selon les journaux d'Anatolie,
l'Azerbaïdjan a été admis au sein de

la S.D.N.
— Zia pacha, ministre de la guerre, a

eu hier une entrevue avec Izzet pacha,
ministre des affaires étrangères.

— Dan? le conseil des ministres d'hier

soir, Take Jonesco fit un exposé sur les

derniers événements de Hongrie, et reçut j
pleine approbation pour son action di-

plomatique.

turco-russe signé le 16 mars der
nier entre Tchitcherine et Youssouf
Kémal.
Cette conférence a servi de leçon à ceux

qui recommandaient le régime s«viétiqu3

nir du match tragique du mois dernier
'

que le docteur I. de Taranto passera la

visite médicale de tous les boxeurs quel-
ques heures avant les combats.

Foulnard

Mardi prochain 1er nov. et jours
suivants changement d'horaire: sé-

ances à 3 lp2, 5 3(4 et 9 h 3j4.
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OBLIGATION S

Turc Unifié 4 0[0 Ltq.
Lots Turcs «

Intérieur 5 o(0 «

Anatolie I et II 4.50 0(0 «

III «

Eaux de Scutsri 5 ojo «

Port Haïdar Pacha 5 o;o «

Quais de Gonsiple б 0(0 *

Tunnel 4 oio «

Tramways 5 0{0 «

Electricité 5 oio «

ACTION S

Anatolie 6 ojo Ltq.
Assur Gênér.de Consjple «

Balia Karaïdin «

Banq lmp.Ottomane «

Brasser.Réuniesfactions) «

< « (Bons) «

Ciments Réunis «

Dercos (Eaux de) «

Droguerie Centrale «

Héraclée «

Kassandra Ordinaire «

« Privil. «

Minoterie l'Union «

Régie des Tabacs «

Tramways «

< Jouissance «

Valeurs étrangères
OBLIGATIONS A LOTS

Crédit Fonc Egypt.1886 frs

« « « 1903 «

« « « 1911 «

Banq.N..de Grèce 1880 «

» « < 1904Ltq
« « « 1912 «

COURS DES MONNAIES
L'Or , t

.
.

Banque ОДеШпе . . ,y
Livres Sterling
Francs Français
Lires Italiennes
Drachmes
Dollars
Lei Roumains
Marks
Couronnes Autrich.

COURS DES CHANGES
New-York
Londres
Paris
Genève
Rome
Athènes
Berlin
Vienne
Sofia
Bucarest
Amsterdam

BOURSE DE PARIS

Paris, 28.T.Il R.—L'amélioration cons-

tatée aux dernière ^ séances se poursuit
encore. Le marché est moins agité, les
ventes moins élevées: quelques demandes

suffisent à soutenir la cote Au parquet on

constate la reprise du Suez, et du trois

p )ur cent français qui se redresse quelque
peu.

En coulisse, on a ét; assez résistant,
les valeurs pétrolifères sont mieux orien-

tées.
La Bourse reste close jusqu'au 2 no-

vembre.j
Le change et le commerce

A la suite des mesures énergiques prises
contre la spéculation et l'accaparement,
les commerçants qui dissimulaient des

stocks de sucre, d'etoffes et de farine ont

commencé à les mettre en vente. Une

baisse sensible de 40 o[o a été constatée

sur les deux premiers articles. La basse

sur la farine est de 15 oio.

Les exportations d'Anatolie
L'Assemb'ée nationale d'Angora a dé-

cidé la franchise douanière pour les arti-

cles d'exportation en vue d'améliorer la

situation commerciale et économique de

l'Anatolie où sont actuellement emmaga-
sinés de grands stocks de tabac, d'opium,
de laine et de cha-vre. Selon le journal
Piassa de Samsoun, le gouvernement kè-
malistë désire exporter cas marchandises
à Constantinople.

Des stocks de céréales et une grande
quantité de moutons seront expédiés in-

cessamment d'Ada-Bazar en notre ville.

Banque nationale de Roumanie
Le stock métallique de cet établisse-

ment au 1er octobre 1921 était de 4 189
millions 722.111 lei contre 4.159 millions

722 111 lei au 24 septembre 1921 et il

était de 2 700.222 111 au 2 octobre
1920 La circulation fiduciaire aux mê-

mesdaf.es était la suivante; 12.349 960 785

lei an 1er octobre 1921,de 12 249 503 868
au 24 septembre 1921,de 7.867 492.113
au 2 octobre 1920.

Aucune suite n'est donnée aux сот-

manicaiions qui ne portent pas
en caractères lisibles la signature
et l'adresse de l'expéditeur,

Délégués bulgares en Albanie
On mande de Sofia qu'au cours

d'une réunion secrète tenue par les

représentants des différents syilo-
gues macédoniens, il a été décidé

d'envoyer en Albanie des délégués
de ces comités bulgares à l'effet de
se concerter avec les dirigeants
albanais sur des questions d'intérêt
commun en Macédoine. Ont été
nommés : Pavel Christoff de Mo-
nastir et Christo Tsvetkoff de Cas
ioria.

L'Angleterre ei l'accord
franco-turc

Le gouvernement britannique est

complètement satisfait des assu-

rances de M. Briand selon lesquel-
les l'accord franco-tnrc négocié par

[M. Franklin-Bouillon n'outrepasse
{pas les limites clairement définies

par les Alliés eux-mêmes.
(T.S F.)

L'Allemagne et la Pologne
Le gouvernement allemand a dé-

signé un commissaire auprès de
la conférence germano-polonaise
chargée de régler les questions ter-
ritoriales et économiques.

(T.S.F.)

Le représentant allemand
à Washington

Le gouvernement allemand se

propose de nommer M. von Hatz-
jeld ambassadeur d'Allemagne à

^Washington. (T.S.F.)

Le problème irlandais
Le premier ministre britannique

a pris une attitude nette envers les
unionistes extrémistes. Les débats

qui auront lieu lundi prochain,
prouveront que la politique gou-
vernementale s'appuie sur la wma-

jorité écrasante de la Chambre des
Communes dans les négociations
avec l'Irlande. (T S F.)

Accident maritime
Le bateau Fakri Marii s'est

échoué à 37 miiles au large du

cap Flatter y à la suite d'une vio-
lente tempête. Tous les passagers
et l'équipage ont été sauvés par le
I bateau West Ivan; (T.S.F.)

Les libérés de Malte
Le bateau à bord duquel se trou-

vent les libérés de Malte a traversé
hier soir les Dardanelles.
Il sera ici aujourd'hui, à midi.
Le bateau ne restera dans le

port que deux Heures et poursuivra
ensuite sa route pour luéboiou.
Il n'a pas été jugé utile pour le

moment d'autoriser les familles des
libérés à leur rendre visît\ Mais

après que les documents d'échange
auront été signés à Inébolou, les
anciens hôtes de Malte pourront
aller où ils voudront.
Les personnes qui passeront d'ici

sont les suivantes : Djémal et Djé-
vad pachas, ex-ministres de la

guerre ; Said et Yakoub Chevki

beys, l'oeuliste Dr Essad pacha ;

Seyid bey, sénateur; Réouf bey,
ex-ministre de la marine ; le coio-
nel Karavassif bey, l'ex-député
ouvrier Nouman-0usta.Djélal Nour
directeur de Vlléri ; Ahmed Emine

bey, directeur du Vakit ; l'écrivain

Akagunduz, le colonel Chevket bey,
Tahsine bey, ex-vali d'Erzeroum ;
Moummer et Suieyman-Nazif beys,
Sulyeman Faïk pacha, le Dr Nou-
man pacha, Ali Djénani et Hus-
séine Cadri beys.

A Inéboli
De VAkcham :

Tous les prisonniers anglais sont réunis

à Inéboli où ils attendent l'arrivée des

libérés de Malte pour être échangés.
Il nous revient que le bateau à bord

duquel se trouvent nos compatriotes libé-
rés est arrivé aux Dardanelles.

Au cas où nos compatriotes ne seraient

pas ici aujourd'hui (hier) jusqu'à midi,
il arriveront ce soir ou demain matin et

partiront pour Inéboli.

— La vie drôle
— et la v ie triste
Un billet de 50 livres

Le nommé Nubar, demeurant à Macri-

keuy, remettait l'autre jour au café du

Luxembourg un billet de 50 livres qui fut
reconnu faux. En conséquence, la police
fut avertie.
Mais Nubar soutient que le billet don-

née par lui était authentique et que le

garç:n le remplaça par un faux.
Une enquête se poursuit.

Un fils modèle !

Ihya, âgé de 19 ans, fils adoptif de

Hamdi effendi, employé à l'école de p>
lice, demeurant à Ortakeuy, se rendait
avant-hier à Béchiktache, en compagnie
de sa mère.

Soudain, il se sépara d'elle, sous pré-
texte d'une requête à remettre au com-

mandement de la gendarmerie, Ihya re-

béy, le représentant diplomatique tourna à la maison, et ouvrant l'armoire

avait pour but d'y provoquer une
révolution en excitant le fanatisme
de la population turque. Tous les
documents et dossiers concernant
l'activité de ce comité ont été sai-
sis.

Mise en jugement
Le conseil d'Etat a décidé la mise

en jugement de l'ex-directeur gé-
néral de la ^oiiee, Tahsine bey, en
vertu de l'art. 155 du code pénal

Les conditions de paix
kémalistes

En réponse aux explications de-
mandées par le Dr Nihad Réchad

THÉ YAVROUYÂN
aromé et économique en vente chez toutes les épice -

ries et pâtisseries, etc, spécialement chez les MAGA-

SINS MUNICIPAUX DE RAVITAILLEMENT à Péra Yéni-Tcharchi, Ak-Séraï, Pha-

nar (Corne d'Or) Ejoub, Cassim Pacha, Arnaoutkeuy, Scutari, Gouscoundjouk, etc.

Chaque dix paquets donnent droit à un paquet gratis.

du gouvernement d'Angora à Paris,
ce dernier a déclaré catégorique-
ment et pour la dernière fois que
les soldats de l'Anatolie ne sau-

raient déposer les armes avant la
réalisation des aspirations nationa-
les.'Le gouvernement d'Angora for-
mule les conditions suivantes déjà
connues d'ailleurs :

lo Evacuation sans condition ni
réserve de Smyrne et de la Thrace;
2o Reconstruction des localités

détruites en Anatolie depuis le re-

fus opposé par le gouvernement
hellénique à la proposition de mé-
diation des Alliés et paiement d'une
indemnité de guerre: 3o paiement
des dépenses nécessaires pour le

rapatriement des Turcs réfugiés
dans les diverses régions.En échan-

ge, le gouvernemer t d'Angora as-

[sume tout engagement concernant
la sécurité et lebieiirêtre
ments non-musulmans
lie.

des élé-
de l'Anato-

Les officiers arméniens
La délégation de la République armé-

nienne à Paris a réussi à faire admettre
10 officiers arméniens dans les écoles mi
litaires de France et de Belgique.

PEU PARTOUT

Les artifices de la toilette

L'impératrice Poppée, femme de Néron,
avait coutume, nous rapports l'histoire,
de prendre chaque jour un bain de lait d'à-
nesse. Le lait a toujours eu, en effet, la
réputation d'adoucir la peau et de lui don-

ner un éclat incomparable ; mais par ces

temps de vie chère et de lait rare, le

moyen de l'impératrice Poppée n'est pas
précisément à la portée de toutes les
bourses.

Les coquettes ont fait de
d'autres découvertes, et il
l'eau de haricots verts est

contie les gerçures et les rides. Pareil-

lement, l'eau de concombre donne au

teint un éclat perlé qui sied surtout aux

blondes. Le jus de la tomate est excellent
également, mais pour les brunes, et enfin
les décoctions de laitue et épinards ap-
pliquées fréquemment sur la peau lui
donnent un velouté incomparable.
I! n'y a pas bien longtemps une ac-

trice célèbre préconisait les escalopes de
veau pour embellir le teint et mettre les
rides en fuite. Aujourd'hui les élégantes
deviennent plus raisonnables et se rabat-
tent sur les légumes.

nos jours
paraît que
souveraine

Une étrange coquetterie
il y a des jolies femmes dont on dit que

les dents sont des perles. Ii est des mes-

sieurs qui possèdent un sourire doré par
tout l'or que le dentiste réunit pour leur
faire une mâchoire robuste. Mais on ne

connaissait pas encore les bouches en-

diamantées.
En voici une: c'est celle de John Prince,

forgeron enrichi de San-Francisco.
Ce nouveau riche d'Amérique a fait ser-

tir dans huit de ses dents supérieures huit
diamants de belle taille et d'une eau mer-

veilleuse. Chacun vr it, nous dit-on, mille
dollars. Il a un sourire lumineux et une

cavité buccale qui jette des feux sans

pareils !

Etrange coquetterie et d'un goût vrai-
ment douteux. Pourtant, dans le centre
de l'Afrique, il y a certainement des sau-

vages qui trouveraient cela merveilleux.

A la recherche d'un trésor

de ses parents, il fit main basse sur tout
ce qui s'y trouvait de précieux.

Entre joueurs
Le cocher Laze Ali et un nommé Adil

jouaient l'autre jour aux cartes dans un

café à Cassim-Pacha, lorsqu'une dispute
éclata entre eux.

— Tu triches ! dit Ali.
— Allons donc ! fit l'autre. La chance

me favorise.
— Ta triches ! Tu es un voleur ! répli-

qua le cocher.
— Ah ! c'est comme cela?... Eh bien !

tu vas voir...
Et tirant un couteau, Adil blessa griè-

vement Laze Ali.

Deux suicides
Hadji Husni effendi habitant à l'hô-

tel d'Eski-Ghéhir à proximité de

Sirkedji et l'agent de police Nazif ef-
fendi du poste d'Arnaoukeny, se sont sai-
cidés avant-hier à coups de revolver. Le
mobile serait la misère.

Un incendie sur mer

Un incendie s'est déclaré avant-hier à

3 heares et demie du soir à bord du mo-

teur en rade cle Piri-Pacha à Haskeuy et

appartenant à un su jet italien M. Natale
demeurant à Buyuk Déré.

Le mécanicien Pavli ayant entendu un

ronflement dans le moteur a immédiate-
ment frotté une allumette, ce qui a pro-

voqué l'explosion du dépôt de benzine.
Grâce aux prompts secours le feu a pu

être maîtrisé.

Accidents de tram
et d'automobiles

M. Andria habitant la Rue Kiredjkhané
à Taxim s'est blessé grièvement à la tête
en sautant du tram à Galata. Il a été

transporté à l'hôpital St Georges.

Chavket effendi, préposé à l'examen des

colis-postaux aux douanes de Galata,se te-

nant sur le marche-pîed du tram a été

blessé au bras droit et à la jambe par un

camion venant en sens inverse.

Fortunée, une jeune fille de 14 ans,
demeurant à Konié Dibi à Péra a été ren-

versée et blessée par le camion conduit

par le chauffeur Georges, au moment où
elle traversait la rue en face de la В I.O.

Osman Noury, employé au service de la

Société des trams, a été grièvement blessé
par l'auto N0 1876 au moment où il sau
tait du tram en face du Harbié.

Agression nocturne
Le cuisinier Mehmed Ali habitant â

Tchadîrdjilar a été l'antre nuit l'objet
d'une agression à Parmak-Capou de la

part des trois inconnus qui le blessèrent
à la poitrine.

La série des suicides continue
Hassan effendi, demeurant à Kutchuk-

Aya-SoOa, Stamboul, et ancien tenancier
de l'hôtel d'Erici-Ghéhir, â Sirkedji, pro
fitant d'un moment où il était seul dans
la chambre à coucher — sa femme étant
descendue à l'étage inférieur — se tira
un coup de revolver sous le sein gauche.

Son état est grave.
Hassan effendi souffrait, depuis quel-

que temps, de neurasthénie. La gêne où
il se trouvait avait, paraît-il, influé sur son

état mental.

Monastir, se prenaient l'autre jour de

querelle dans une taverne sise à Kétché-

djiler, Stamboul.
Ayant bu plus que de raison, ies deux

hommes ne savaient pour ainsi dire pas
ce qu'ils faisaient.

Mehmed avait près de lui une hache
appartenant à la boucherie.
La saisissant soudain, il voulut en frap-

per Rédjeb.
Celui ci esquiva le coup et tira à son

tour un coutelas.
Les deux hommes se mirent en garde à

la profonde stupeur des clients qui, pen-
dant plus de cinq minutes, assistèrent à

un véruab'e duel.

Rédjeb et Mehmed se portèrent mu-

Ituellement
plusieurs coups.

Le sang qu'ils perdaient les avait af-

faiblis tellement, que tous les deux

s'affaissèrent, et ainsi le combat cessa...
faute de combattants.

III

Hiimi bey battu et blessé
Hilmi bey, chef du parti socialiste, ren-

trait avant-hier soir en ville de Buyudérc
où il s'était rendu sur une invitation, lors-
qu'il fut assailli; à bord du bateau, par
un groupe d'employé du Chirket qui lui

portèrent de nombreux coups de canne

et le blessèrent à la tète.
Les employés en voulaient, paraît-il,

à Hiimi bey d'avoir fait fermer les sec-

tions socialistes du Chirket.—et du Sé-
faîne.
Non contents de cela, les employés se

sont livrés hier matin à des voies de fait

sur la personne de Saadeddine bey, sous-

directeur du Chirket.
A propos de ces incidents, Essad bey,

directeur général de la police, a déclaré
au Terdjuman :

— Cette conduite des employés- est, au

plus haut point, regrettable. En agissant
ainsi, ils font fausse route.

Sté d'Assurances Générales
de Constantinople

M...
Nous avons l'honneur de vous informer

que M. Israël Sadoch, ci-devant Agent
de notre Société à Stamboul, n'est plus
autorisé à émettre aucun document ni à

agir d'une façon quelconque pouvant en-
gager la Société.
" Le service de l'honorable clientèle de

notre agence de Stamboul est assumé di-

rectemeot par notre Siège Central, qui a
organisé à cet effet un Bureau Spécial,
Galata, Grand'Rue Voivoda, Immeuble de
la Société. Sigorta Han. Tél. Péra 1500.

Société d'Assurances Générales
de Constantinople

Jlu
CONSTANTINOPLE

SHÏPPING & FUEL Со Ltd
('Inc. Théo. Reppen)
Johnston Line Ltd

Le sjs INCEMORE est attendu
d'Anvers et Liverpool fin octobre et char-
géra pour Bourgas, Varna, Constantza,
Galatz et Braila.
Le sis POMARON est attendu

d'Anvers vers le 10 novembre.
Le s\sJ$ROMGREQ$t attendu d'An-

vers fin novembre
Le sis PORTINGRIS en charge

Anvers commencement novembre.
Le sis AVIEMORE en charge au

Danube est attendu fin octobre.
Le sis VEXXCE en charge au Da-

nube est attendu fin octobre.
Le 8[s WINGcATE est attendu de

la Mer Noire commencement novembre.
Prince Line Ltd.

Le sis CASTERRANO en charge à
New-York partira dans la seconde quin-
zaioe d'octobre pour Constantinople et
les ports du Levant.

Svenska Orient Linien
Le sis SERINA est attendu de la

Scandinavi - et d'Anvers fin novembre.
Le sis JAEFA charge aux ports de

la Scandinaves pour Constantinople et
les ports du Levant.

Pour plus amples renseignements,
s'adresser à la Constantinople Shipping
et Fuel Со. Ltd., Galata, Hudavendighiar
Han, 17. Tél. Péra 3210—12

Amendes imposées
par la Commission

Interalliée de la police
1) Il a été de nouveau porté à notre

connaissance que des personnes non au-

torisées se.: prêtent à, extorquer des
amendes. :

2) Le public est avisé derechef que
seulement un officier de la commission
peut infliger une amende pour compte de
la pokee interalliée.

3 Toute personne à laquelle, par suite
d'une infraction, une amende aura été

infligée par un officier de la police in-

teralliée, devra recevoir une qnittauce
revêtue de la signature de l'officier ayant
imposé l'amende.

4) Au cas où une personne non auto-
risée inf igerait une amende à un parti-
ticulier, il est du devoir de ce dernier,
dans l'intérêt public d'en faire part à la

police interalliée.
Signé G. BALLARD Colonel

Président de la Commission Interalliée
de la police

1j~ota r i a t
Le 2me Notariat de Pé ra est transféré

à Galata, vis-à-vis le nouvel édifice de la
Banque Industrielle Italienne, Station
de Tramways.

Commission Interalliée des délégués aux questions économiques
TABLEAU indiquant le prix maximum des Denrées Alimentaires.

Valable à partir du 26 Octobre au 2 Novembre 1921.

Les antik-émallsies î;

Le gouvernement d'Angora a

arrêté 9 membres d'un comité oc-

culte travaillant depuis un

temps en Anatolie contre

[pirations nationales. Ce comité

On annonce de Rome que Mme Vve
Gherardi, venant d'Egypte, est arrivée à

ïDiscegli pour recherch r un trésor estimé
à vingt m liards, qui aurait été enfoui
avant l'è/e chrétienne dans le voisinage
de la ioute de Corrrio et Sacirat.

Les premières fouiTes ont mis à jour
cerfaiiriune pierre ue moulin gravée d'un serpent,
les as- ce 4ui est - suivant les indications do

Mme Gherrardi, un premier indice.

L'agent de police Nazif effendi, du

poste d'Arnaoutkeuy, a également voulu
se tuer en se tirant un coup de revolver
sous le sein gauche.
Il a été transporté à l'hôpital de Gu-

muche-Sou.
Rats voleurs

Le nnmmê Vassil restaurateur à Sultan-

Ahmed, vis-à-vis du Parc, avait placé
dans une armoire fixe une somme de 2232

livres en papier-monnaie.
L'autre jour, à son grand désespoir,

il en constatait la disparition.
Informé du fait, la poliee a ouvert une

enquête.
Toutefois, Vassif ne soupçonnant per-

sonne, on suppose que les rats fort nom-

breuxdans le restau ant, doivent avoir

grignoté les billets.

Combat en champ clos
Un marchand de jouets, Rédjeb, et un

gwçon boucher, Mehmed, originaire de

Désignation : ocque
Prix Ptrs

Désignation :

Farines étrangèreslre qualité 26.50 Savon extra extra (Kultché). 55
» » 2me » 22.50 » indigène extra. . . . 46

Farines indigènes Ire qualité 24.— Beurre de Trébizonde Ire qualité 220
» » 2me » 20.— « » 2me »

Riz Américain Blourouse. 40 y Américain Ire » 104
» Siam 31 » y 2me y 100
» F mgon (cassé) . .

— » » 3me » —

» anglais Ire 29.- Fromage blanc(Roumélie) Ire q. 120
» » 2me —.— » * de Bulgarie Ire q. 95

Macaron Indigène2me quai. 40.- » » touloum 120-
y de semoule 43.50 Olives de Trilia supérieures . .

Haricots Tchali. Ire qualité. 22.— Olives Indigènes Ire qualité! . 40
> » 2me » » y 2me » 30
y de Trébizonde . . 15.50 > » 3me » 20
» Iioroz 19.- Pétrole Américain Ire qualité 25—
» Barbounia Ire quai. —.— » Roumanie en vrac» 15.
» de Roumanie 17,— « Batoum «Deukmé». 16-

Pommesde terre d'Italie —.— Sel de table 11.50
y y y petites Viande de mouton kivirdjik . . 80
y y d'Ada-Bazar 7.50 » » Daglitz . 80
» » grandes 9 * » Karaman 80.-

Sucre cristallisé Java 43 » » Dagiitz et Car.2e 70.—
Sucre en poudre (Hollande) 45.- » » » » 3e 55.—

Sucre en poudre (améric. 44 » » Kivirdjik. 2e 70.-
Sucre en cubes Trieste Lait pur 32.50
Sucre en cubes (Holiande) 62 Tahin Helvassi Ire .... —.—

Huile d'olive extra extra 90 Tahin Helvassi 2me Patika. . —.

y y Ire qualité. 84 Oignons d'Alexan. 11 50
» y 2me y 77 » d'Italie 10.

1.— Les marchands en détail peuvent vendre les denrées alimentaires non

comprises dans le présent tableau avec une majoration de 15 o[o.
2.— Les marchands en détail peuvent vendre les denrées alimentaires, sel

excepté avec une majoration de 2 piastres pour les distances éloignées et de 1 piastre
pour les distances moyennes.

3.— Les marchands qui vendraient des denrées alimentaires à des prix
supérieurs à ceux indiqués dans le présent Tableau—même avec légère différence-
ainsi que ceux qui ne mettraient pas d'étiquettes indiquant la qualité et le prl
des marchandises, se verront punis, conformément aux dispositions de l'article IV

du Décret-Loi du 27 mai 1920(1336.
4 -- Les marchands qui aui aient des doléances sur les prix màxima des den-

rées alimentaires, indiqués dans le présent tableau, peuvent s'adresser directement
à la section de Ravitaillement de la Préfecture de la Ville.

5.— Pour toutes plaintes contre les marchands en ce qui concerne les prix des

denrées alimentaires, l'Honorable Public est prié de s'adresser à MM. les Commis-

saires adjoints de Police ainsi qu'aux Agents de leur Section de Municipalité res-...

pective, par qui leur plainte sera prise en considération, immédiatement. f



ECSPHOHfi

Corps d'Occupation français
de Constantinople

Avis
de Vente aux Enchères Publiques
Il sera procédé aux dates et aux lieux

ci-après indiqués,aux ventes aux Enchères

Publiques, par lots, de divers matériels
réformés, provenant de l'Armée Française,
savoir :

Le jeudi 3 Novembre 1921, à partir
de 9 h. du matin à l 'Hôpital de Gul-Hané,
matériel du Service de Santé.

Lots 1 à 6 effets de couchage, chsus-
settes.

Lots 9, 10 et 13 effets d'hôpital, débris
de tissus.

Lots 7, 8, 11 et 12 métaux divers (cui-
vre, fer battu, zinc)

Le jeudi 3 Novembre 1921, à partir de
14 heures à Gul-Hané, Baraquements du
Centre de Distribution — matériel du Ser-
vice des Subsistances.
Lots 1 Ventilateurs

» 2,4,5 Ferraille
* 3 Poêlerie
» 6 Bascule
» 7 Bâches
» 8 Corbeilles de boulangerie
s 9 Matériel électrique
» 10, 11 Bidons et fûts
s 12 Braise de boulangerie
» 13 à 17 Denrées avariées
» 18

'

Sacs hors service
» 19 Denrées devenues sans

emploi
» 20 à 23 Fûts et bidons divers.

Le vendredi 4 Novembre ce 9 h. 30 à
11 h. 15 et de 14 h. à 16 h. 30 à Gui-

Hané, Baraquement du Centre de Distri-
bution — matériel de l'Habillement.

Lots 1 à 16 Effets d'habillement ; ca-

potes, vareuses, pantalons,
> 17 à 19 Brodequins et sabots.
» 20 Vêtements imperméables

huilés
» 21 Bretelles, courroies
» 22, 23 Chaussons
» 24 à 34 Objets divers d'équipement
» 35 *Objets divers de campement
» 36, 37, 38, 40, 41 Brosses, cour-

roies, seaux en toile.
» 42 Casques
» 43 Cercles de caisses
з 44 Moulins à café
» 45, 46 Toiles de tentes
з 47, 52 Ustensiles divers de campe-

ment
» 53 Tuyautage pour poêle
» 54 Toile et corde d'emballage
» 55, 56 Couvertures
з 57 Moustiquaires
» 58, 59 Objets divers de couchage
Le lundi 7 Novembre de 9 à 11,30 et

de 14 h. à 16 h. à Tchéragan — matériel
du Service du Génie.

Lots 1, 2, 3 Ferraille, tuyautage
з 4 à 7 Fers divers
» 8 à 9 Arrosoirs, seaux, outillage
з 20 Grillage
s 21, 22 Fil de fer
з 23 Roues de voiture ou de

brouette
» 24 à 26 Récipients, fûts métalliques
» 27 Tôles ondulées
» 28 Rhéostat

Le mardi 8, mercredi 9, jeudi 10 et

lundi 14 Novembre de 9 h. à 11 h. et de
14 h. à 16 h.30 Au Parc Automobile à Gui-
Hané — matériel du Service Automobile,
Lots 1 Voiture touriste Lalil

s 2 à 6 Camions Berliet
» 7 à 23 Camionnettes Fiat
» 24 à 28 bis Autos Sanitaires Fiat-Ford
> 29 à 53 Voitures touristes ouvertes

de toutes marques
з 54 à 59 Voitures touristes fermées
a 60 à 66 Motocyclettes
Le mercredi 16 Novembres toute la

journée à partir de 10 h. 30 à l'Esca-

drille B. R. 51 à San-Scéfano — matériel

du Service Aéronautique.
Lots 1 à 3 Déchets de métaux divers :

fer, tôle, zinc, aluminium
» 4 Débris de toile
s 5 Débris de caoutchouc
» 6 Outillage divers
» 7 Enveloppes, autos usagées
» 8 Bidons, boîtes diverses
» 9 Ressorts d'autos
з 10 Roues jantes d'autos

HAUTE COMMISSION DES VENTES
Ministère (les finances Téléphone Stamboul 1977
Les plis fermés ne seront pas désormais acceptés après 2h.
No 218. Adjudication définitive du mercredi 2 novembre

1921 sous pli fermé.
A la fabrique de Zeïfin-Bournou : 550 kilos de bougies (extra

extra Fournier) dans 50 caisses; chaque caisse contenant 30 pa-
quets.

Au local du defterdar du vilayet de Constantinople : 1 coffre-
fort, marchandise anglaise, marque « Panfc », long 48 cms, large de
47 cms, profond de 63 cms, a une certaine ouverture par derrière.

Au dépôt de Tophané : 500 kilos de rubans en cuivre.
Au dépôt de Saradjkhané: 500 kilos de papier fin glacé d'un

côté.
En face de l'atelier de réparations d'Aïvan-Sérail : 19 chênes

d'une longueur de 3 à 6 mètres et d'un diamètre de 20 à 55 cms.

Au dépôt des forces d'aviation de San-Stéfano : 40 fûts d'huile
en bois, chaque fût contenant 150 kilos, 3 cuisines ambulantes, 20
selles indigènes système allemand, dont 3 usagées, 350 tubes d'oxy-
gène, 270 paquets de plaques photographiques, chaque paquet conte-
nant 150 p

: è *es dimensions 12 X 9 f 150 paquets de plaques photo-
graphiques, chaque paquet contenant 100 plaques 12 X 18, 70 pa-
quets de plaques photographiques, chaque paquet contenant 50 pla-
ques, 18 X 24, 56 paquets de papiers photographiques, chaque pa-
quet contenant 50 feuilles de 30 X 40, 30 paquets de papiers photo-
graphiques, chaque paquet contenant 100 feuilles 13 X 18, 100
paquets de papiers photographiques, chaque paquet contenant loO
feuilles 18 X *24, 200 paquets de papiers photographiques, chaque
paquet contenant 100 feuilles 9 + 12, 47 pièces de carton photogra-
phique 50 x 70, 31 pièces de carton photographique, 30 X 50, 60
châsis photographiques de diverses dimensions dont les 6 usagés, 20
cuvtttes pour photographie, de diverses dimensions, 10 lanternes
rouges pour photographie.
No 219. Adjudicatioa définitive du samedi 5 novembre

1921 sous pli fermé
A la fabrique de Zéitin-Bournou: 10,000 tonnes de vieux fer

entassé du No 1 à 12. Les deux tas parmi ces 12 forment des scories.
Les intéressés doivent offrir un prix séparé pour les vieux fers et un
autre pour les scories, 5.000 kilos de bitume.

Au dépôt des expéditions d'Oun-Capan : 2.300 kilos soude
caustique, 300 kilos de vis en fer de diverses dimensions, 4,000 ki-
los de zinc pour chaudron à l'état de lingot, 900 tubes de lampes de
diverses dimensions.

Au dépôt de vêtements de Sultan-Ahmed : 2.000 kilos de vieux
« kilims » et couvertures.

Au dépôt de constructions de Fezhané : 35.000 kilos de tiges de
1er aux dimensions suivantes : 1.10,1.70, 2.30, en partie à l'état de
faisceaux^ et en partie à l'état de tas, pour béton armé usagé et

grillages.
Au dépôt de construstions d'Oun-Capan : 25 troncs de cyprès

d'un volume approximatif de 25 mètres cubes, 25 troncs de « filios»
d'un volume approximatif de 50cubes (de diverses dimensions),1.000
kilos de plaques de tôle lo-iguede 1 mètre 5 et large de 76 cms.,
20.000 kilos d'asphalte, 5.000 kilos de ciment en carreaux pour
trottoir.

Au dépôt de matériaux d'automobiles de Sultan-Ahmed : 1
moteur de camion marque Upel, No 17193.

A Anadolou-Kavak : 2 baraques en bois, débris d'un garage
de Caïques,

se feront en Livres

» 11 Radiateurs, réservoirs ^
» 12 Fourneaux, poêles à pétrole ^
» 13 Peaux de chèvre vertes ca-j

nadiennes j
» 14 Camionnettes j
» 15 Motocyclettes
« 16 Remorque à 2 roues.

Il sera perçu, pour les frais, 7,50 o (o

en sus du prix de vente. )
Les frais de douane seront à la

des acheteurs.
Les paiements

Turques intégralement et immédiatement j
après la vente.

Les lots peuvent être visités, dès main-
tenant aux endroits fixés ci-dessus pour!
les ventes, tous les jours, le matin de 9 h.
30 à 11 h. et l'après-midi de 14 h. à 161
h. 30, sous léseives des restrictions que;
les chefs de service intéressés auraient
besoin d'y apporter.

Le Payeur Particulier
de la Base de Constantinople
(Signé) : G. BRUNET

® -Фк'ЯО- <*■?НО НС-&
BLEU COLMAN
Le Bleu sans pareil

Préserve le linge

Bull's Head

Ж Dépôt Général;J.&J ColmànLtd
§ Gonsiple Agency,St.Sanassar Han

, | Stock toujours en transit è
.l€>-ogS»*о88с>--«£9©--Ов êto-

COMPAGNIE DE NAVIGATION NATIONALE DE GRECE
Le superbe Transatlantique

fît EGALS HELLAS
tonnes 18.000 et d'une vitesse cle 18 nœuds venant de NEW-YORK

partira ce Dimanche 30 Octobre à 3 h. p. m. pour
CONSTANTZA

touchant Varna.
11 sera de retour le 3 Novembre et partira des Quais de Galata le Vendredi 4 Novembre

M à 2 heures p. m. précises pour

Il New-York
щ touchant SMYRNE et LE PIREE et acceptant des passagers de 1ère, 2me et 3me plaee
Ш ainsi que des marchandises.
Щ\ Pour plus amples renseignements s'adresser à la

I COMPAGNIE DE NAVIGATION NATIONALE DE GRECE
M ARÂBIAN HAN, 1er étage. Tél. Péra 3240-3241

CONCURRENCE
A TOUS LES TAILLEURS

Appt Damadian au coin d'Asmaïi Mesdjid
Grand'rue de Péra

>>——-r'GçJ

SOCIETE DE COMMERCE RUSSE
Grand'Rue de Péra 58-60 (coin Rue Misk)

Grande Liquidation d'un grand lot
d'Objets d'occasion des

RÉFUGIÉS RUSSES
comprenant un grand choix; or, argent, brillants,
fourrures, tapis, articles de confection et
de ménage etc.

VINS Ш; CAUCASE

"-e* w *
• Г КЯРф Г (jy

D'ASSURANCES INCENDIE-MARITIME

W-EV ZEllSi Ш1К С L»
| THE PALATINE INSURANCE С Iм
Л\ AGENTS GENERAUX •

WALTER SEACER & Go
Galata

Ltd
Tchinili Rihtim Han 4me étage
TELEPHONE PÉMA 381

Trois maisons ayant chacune un ma-

gasin au-dessous, sises à Péra, Coulé-Ca-
pou, quartier Moueyid-zadé, grand'rue,
impasse Màkri, ainsi que trois autres mai-
sons, sans magasin au-dessous, apparte-
nant par parts indivises à Rabia Adouyé,
Léman, Adalet et Gadrié hanems et au

ministère de l Evkaf, ayant été mises en

vente pour solution d'indivis, la prern ère

adjudication a eu lieu, et la maison No 9
et le magasin No 695 ont trouvé acqué-
rem à 3000 livres ; la maison No 7 et le

magasin No 697 à 3000 livres ; la maison
No 5 et le magasin No 693 à 3000 livres;
la maison No 13 à 1000 livres ; ka maison
No 11 à 1000 livras, et la maison No 8 à
1000 livres.

I/adjudication définitive, en bloc ou sé

parément devant avoir lieu le mardi 15
novembre prochain, à 3 heures et demie,
de l'après-midi, ceux qui voudraient sur-
enchérir de 3 o,o doivent s'adresser au

bureau exécutif du tribunal de paix de
Galata 9471-1

27 octobre 1921.

Gérant Djérîiii Siouffi, avocat

FEUILLETON DU «BOSPHORE» (No. 1)

PRINCESSE LOUISE DÉ BELGIQUE

Autour des trônes

que j 'ai vu tomber
« Die That ist Obérait

entscheidend. »

GŒTHE..

I

POURQUOI J'ECRIS CECI

Fille aînée d'un grand homme et

grand roi, dont la magnifique intelli-
gence a enrichi son peuple, je n'ai dû

que des infortunes à mon origine
royale. A peine entrée dans la vie,
j'ai été déçue et j'ai souffert. Je l'ima-

ginais trop belle.

Au soir de mes rêves, je ne veux pas
rester sous le faux jour où je suis pla-
cée.

Sans désirer m'étentre sur le passé,
refaire le chemin du calvaire que

j'ai gravi, je veux, du moins, puiser
des mes souvenirs et mes réflexions

quelques pages, inspirées aussi des

événements qui ont renversé les trô-

nés près desquels j'ai vécu. L'empe-
reur d'Autriche, l'empereur d'Aile-

magne, le tzar de Bulgarie furent

pour moi des figures familières.

Amenée par la guerre à Munich,
puis à Budapest, prisonnière, un mo-

ment, des bolehevistes hongrois, j'ai
vécu la tourmente européenne, en

voyant frappé et puni tout ce qui
m'avait méconnue et accablée.
Et je tremblais chaque jour, pour

ma chère Belgique, ©i grande par le

courage et le travail, et injuste pour
moi. Oh / non le peuple, si natureb

lement infatigable et héroïque, mais

certains de ses dirigeants, abusés sur

mon compte.
Ne revenons pas, toutefois sur les

choses accomplies. Ma pensée de-

meure fidèlement et affectueusement
attachée à ma terre natale, pour l'ai
mer et pour l'honorer.

C'est d'elle que je veux parler,
avant d'évoquer les cours de Vienne,
de Berlin, de Munich, de Sofia, et

tant de laits que ces noms me rappel-
lent et dont certains méritent d'être

mieux connus et médités.
Je n'ai jamais eu pour la Belgique

que les sentiments d'une impérissa-
ble affection. Au plus pénible de mes

épreuves, pendant l'horrible guerre,
je songeais qu'elle était encore plus a

plaindre que moi.
La jour où, perquisitionnée parles

'qui m'offensait. IS'il en était autrement, nous ne

Les honneurs sont souvent sans pourrions la concevoir,

honneur au plus haut de ce qu'ils sem- Cette connfiance, je la tiens des

blent. Sauf de rares exceptions, la

tortune et le pouvoir développent en
nous l'appétit du plaisir et poussent
aux dépravations. Ceux que La Bru-

yère appelle les Grands perdeht faci-
bolehevistes hongrois, à Budapesth, | lement la notion de la condition hu

j'ai entendu un de ces hommes? dire, j ma ine. La vie n'est plus pour eux l'é-

après avoir vérifié à quelle simplicité preuVe myslérieused'une âme qui sera
je me trouvais réduite: «Voilà une récompensée ou punie selon ses mu-

fille de roi encore plus pauvre que V res; La religion ne leur sert que deque
moi ! » j'ai pensé aux malheureuse
d'Ypres, de Dixrnude, puis aux mal-
heureuses de France, de Pologne, de

Roumanie, de Serbie et d'ailleurs,
infortunées créatures sans foyer et
sans pain, par le crime de la guerre,
et j'ai pleuré sur elles, et non sur moi.
Plus d'une, peut-être, avant 1914

enviait mon sort : j'aurais , préféré le

sien !

Mariée à dix-sept ans, je croyais
trouver dans le mariage les joies que
peu vent donner un mari et des en-

fants. J'y ai trouvé les pires épreuves.
La rupture était inévitable entre

mes sentiments intimes et ce qui
m'environnait. Je portais en moi trop
d'indépendance pour dépendre de ce

masque ou d'instrument..

Portés à juger leurs semblables

sur les flatteries, les calculs, les dm-
bilions, les trahisons qui s'agitent
autour d'eux, ils arrivent, par le mé-

pris de créatures, à l'indifférence du

Créateur, et accommodent ses lois à

leurs besoins, dans l'assurance de

s'arranger avec Lui comme avec ses

ministres.

Quand je fais lin retour sqr le pas*

sé, et que je me remémore les diver-

ses phases de ma douloureuse exis^
tence, je songe que je n'ai jamais

Udésespéré d'une justice que je
n'ai pas rencontrée en ce monde : j'ai
toujours eru qu'elle existe autre part.

leçons que reçut mon enfance, et prin-
ci paiement de cel 1er- de la reine, ma

mère : « Sois toujours, plus tard, une
femme chrétienne » , disait-elle, La

portée de ces paroles, la jeunesse ne

peut la comprendre, mais les mal-

heurs de la vie se chargent de l'ex-

pliquer.
Révoltée contre tant de choses hu-

rnaines, je me suis soumise à celles

qu'ordonne une volonté supérieure à
la nôtre, et j'ai connu le bonheur de
ne pas haïr. Le pardon a toujours
suivi ma révolte.

Je n'ai pas douté que ceux qui me
faisaient du mal seraient châtiés tôt

ou tard, sur la terre ou ailleurs, et

j'ai plaint mes persécuteurs.
Je les ai plaints de détester ma sjn--

cé'ité, ennemie des hypocrisies de

famille et de cour. Je les, ai plaints
de maudire ma fidélité à une seule

affection, éprouvée dans le sacrifice,
Je les ai plaints, surtout, d'exécrer
mon mépris de l'argent, idole vê-
né-rée,
Dans la conviction où j'étais, non

sans fondement, que d'immenses

MESDAMES
Le Rinceur Roussel

p e»t une merveilleuse
|| invention pour h-
Ш santé intime de ta
femme ; il supprime
l'emploi de bocks,
seringues, douches,
etc.

Demandez la notice gratuite qui
vous dira combien cet injecteur est
simple et commode

Seul Dépôt Succursale
de là Maison de Paris

Péra, Place du Tunnel.

G érison de l'Asthme
Les sommités médicaie:-

d'Europe recommandent
l'usage des

POTIONS CORDEUERS
a .Oi'S ceux qui .«ouffrent
d'asthme et de bronchite.
Guérison radicale dans

l'espace d'un mois Prompt
soulagement D s milliers
de reconnaissances.
En vente à la Pharmacie

Canzuch Péra et à la Phar-
macie Arsénaki Sirkédji.
Pri e : Pst. 140

DÉPÔT : Galata, Moumhané
Couteaux Han, Nol,2 et 3 .— Tel. P.2149

.Offres et Demandes!
louer chambres spacieuses pour

bureaux dans s.'im
meubie du journal Bosphore s'adresser
a l'Administration du journal.

A vendre Maison composée de 14
chambres de 3-

salons et 2 cuisines,citerne et puits avec
jardin des deux côtés. Electricité, vue
sur le Bosphore à Foundoukii Molla
Tchélébi Yocoussou.

S'adresser â Buyuk Tunnel H in N0 8.

â VPîlrffP Piusieurs automobiles «Ford*-
n fuiïuiu Touring, « un camion » Suisse
« Berna », S'adresser au garage Améri-
cam de i'Y.M. C. A. à Nicban-Tacto
Chichh. m2 Q.

ASftHSr l° lie maison meublé?, bienIUu8 ' aérée, avec belle vue, près du
tramways à Ghichli, ayant six ch-mbres
salle de bain, eau Dercos, életnricité er
toutes commodités. Mob lier neuf. S'a-
dresser à Me Tchopouriau, 46 Kutchuk
Miliet Han, Galata, derrière Crédit Lvon
nais '

9466,

Aucune suite n'est donnée aux
communications qui ne portent pa-
en caractères lisibles la signatureet l'adresse de l'expéditeur.

biens devaient me revenir, ainsi qu'à
mes sœurs, je prétendais que notre
devoir 11 était pas de vivrre sans user
largement de nos ressources. Ne pre-
naient-elles pas plus de valeur sociale
de leur retour à la collectivité ? Mais
cette opinion ne pouvait être celle,,
ni d un mari enclin à thésauriser ni
d une famille qui s'effrayait du chan-
gement des idées et des mœurs, et
qui vovait, dans l'aspiration des mas-
ses à se gouverner elles-mêmes, une
inévitable et affreuse catastri phe, des
laquelle il fallait se garer en épar-
gnant le plus possible.
Aussi bien,engagée dans une lutte,

où, du côté de mes ennemis, je n'ai
jamais rencontré q«0 Ces procédéscruels et, premièrement, la calomnie,
pour me perdre aux yeux du monde,
je me suis heurtée, tout de suite,
eux obstacles qu'imaginent la vio-
lence et l'inimitié.

(à suivre)


